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Investissements récents  
au canada
tellabs 
À la fin de l’année 2010, Tellabs, une société axée sur la techno-
logie du sans-fil établie à Chicago, a ouvert un bureau de R-D 
sur l’Internet sans fil à Vancouver afin d’accroître son expertise 
en matière de réseaux IP et d’augmenter la capacité de traite-
ment du réseau sans fil.

Huawei 
En avril 2010, Huawei, une société chinoise de télécommunications, 
a ouvert un centre de recherche d’une valeur de 67 millions $* 
à Ottawa, ce qui a créé 70 nouveaux emplois. La société prévoit 
d’employer plus de 500 personnes.

D-Link 
En 2009, D-Link, une entreprise de Taiwan spécialisée dans la 
conception, la fabrication et la mise en marché de solutions de 
communications visant le réseautage, les services à large bande, 
le numérique et la transmission de données et de la voix, a étendu 
ses activités à Toronto. 

Techforce Telecom 
Techforce Telecom, qui a son siège au Kentucky, a ouvert un 
bureau à Calgary en 2009 pour y offrir des services d’installation 
et d’essai en matière de télécommunications. 

* À moins d’indication contraire, tous les montants sont en  
dollars canadiens.

PRINCIPAUX  
INVESTISSEURS  
MONDIAUX  
AU CANADA
•	Alcatel-Lucent

•	Avaya

•	Cisco

•	Ciena

•	Ericsson

•	Huawei

•	Nokia

•	Nokia Siemens  
Networks (NSN)

•	Sanmina-SCI

•	SiGe Semiconductor

•	Oracle

•	Teledyne DALSA

•	ZTE Corporation

PRINCIPALES  
SOCIÉTÉS  
CANADIENNES
•	BelAir Networks

•	Bridgewater Systems

•	DragonWave

•	Icron

•	GLENTEL

•	Micralyne

•	Miranda Technologies

•	Psion Teklogix

•	QNX Software Systems

•	Redline Communications

•	Research in Motion 

•	Sierra Wireless

•	Sinclair Technologies

•	Vecima Networks

•	VoiceAge

•	Widality
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Les avantages du Canada dans les communications sans fil
Représentant environ 5 p. 100 du PIB du Canada, le secteur des technologies de l’information et des 
communications (TIC) est l’un des plus innovateurs au pays. Les TIC sont l’une des quatre priorités 
de la stratégie du gouvernement fédéral dans le domaine de la science et de la technologie; elles 
sont essentielles à la réussite des trois autres priorités énoncées dans cette stratégie (les sciences 
et technologies de l’environnement; les ressources naturelles et l’énergie; et les sciences de la vie et de  
la santé). En outre, dans le domaine des TIC, le Canada est bien placé pour devenir un chef de file 
de l’économie numérique mondiale grâce à l’élaboration d’une stratégie nationale à long terme sur 
l’économie numérique1, qui permettra au secteur des TIC de créer de nouveaux produits et servi-
ces, d’accélérer l’adoption de technologies numériques et de contribuer à l’amélioration des pratiques de 
cybersécurité de l’industrie et des consommateurs. 

Les entreprises canadiennes figurent parmi les chefs de file mondiaux en matière de WiFi, de réseaux 
maillés, de WiMAX, de radio-identification, de bande ultralarge et de radio réalisée par logiciel. Les 
prochaines enchères du spectre de fréquences décimétriques devraient stimuler la croissance du marché 
des communications sans fil. 
Le gouvernement du Canada soutient cette industrie par le truchement du Centre de recherches sur les communica-
tions (CRC) et des programmes offerts par les centres d’excellence en commercialisation et en recherche (CECR) et le 
Conseil national de recherche Canada (CNRC), y compris l’Institut de technologie de l’information du CNRC. Le CRC est 
le seul laboratoire national disposant de la masse critique et du savoir-faire nécessaires dans les quatre plateformes 
principales constituant le mécanisme de transport de base pour la transmission de l’information au Canada : le sans-fil, 
la radiodiffusion, le satellite et la fibre optique2. Depuis 2007, le Canada a investi 57 millions de dollars chaque année 
afin de faire progresser la recherche et de faciliter la commercialisation des technologies, des produits et des services3.

Les entreprises de télécommunications (à réseau câblé et sans fil) dominent la recherche et le développement (R-D) 
dans le domaine des TIC, les dépenses annuelles en R-D s’élevant à 6,2 milliards $4. Le gouvernement du Canada 
encourage ce secteur au moyen de généreux programmes d’incitatifs fiscaux aux activités de recherche scientifique et 
de développement expérimental. D’importantes multinationales de télécommunications, comme Alcatel-Lucent, Nokia 
et Huawei, ont déjà bénéficié de ces programmes et ont décidé d’investir dans la R-D au Canada. Le fabricant suédois 
Ericsson, quant à lui, a choisi le Canada comme siège de son plus grand centre de R-D et de services à l’étranger.
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Réseaux de la prochaine génération : Le Canada accueille quelques multinationales de premier plan, notamment 
Alcatel-Lucent, Ericsson, Huawei, Nokia et Nokia Siemens Networks. Bridgewater Systems possède des solutions LTE 
(évolution à long terme) aptes à gérer les exigences de rendement grandissantes associées aux services sans fil à large 
bande. Redline Communications, de son côté, a été reconnue comme l’une des premières entreprises du monde à  
disposer d’une gamme complète de produits WiMAX détenant une certification du Forum WiMAX. Le Canada s’inscrit 
aussi dans une perspective avant-gardiste pour ce qui est des politiques et des normes nationales en matière de spectre 
relativement aux bandes WiMAX d’intérêt. 

Médias sans fil : Les entreprises canadiennes sont des leaders en matière de transmission mobile de courriels et 
de données. Cela comprend l’entreprise de pointe Research in Motion (RIM), reconnue pour le téléphone intelligent 
BlackBerry, et Sierra Wireless, l’une des plus importantes entreprises machine à machine du monde à laquelle on doit 
la carte AirCard pour cellulaires. Le Canada est en outre un important acteur au chapitre des plateformes mobiles et de la 
distribution d’outils de création de contenu.

Véhicules branchés : QNX Software Systems et Alcatel-Lucent Canada sont à l’avant-garde; leur véhicule concept 
branché LTE démontre comment la vidéo sur demande, la radio Internet et d’autres services sans fil à large bande peuvent 
être accessibles dans les voitures grâce aux réseaux 4G LTE. QNX vend déjà son logiciel pour 250 modèles de voiture 
différents, dont GM, BMW, Ford et Mustang.

Microélectronique, nanotechnologie et photonique : Au fil de la progression des réseaux de la prochaine géné-
ration (technologie LTE ou WiMAX), l’utilisation de nanomatériaux et d’amplificateurs de puissance de la prochaine  
génération peut réduire la taille, le poids et la consommation d’énergie de certains appareils radio5. Au nombre des 
acteurs clés dans l’écosystème canadien des nanotechnologies figurent, entre autres, les laboratoires de recherche en 
télécommunications de l’Alberta, le Ultrafast Photonics and Nano-Optics Lab de l’Université de l’Alberta et les 4D Labs 
de l’université Simon Fraser. Parmi les principaux organismes de recherche en photonique, on retrouve l’Institut des 
sciences des microstructures du CNRC, qui abrite le Centre canadien de fabrication de dispositifs photoniques, de même 
que le Centre de recherche en photonique de l’Université d’Ottawa et les laboratoires de recherche en photonique de 
l’université McMaster.

1 « Le gouvernement du Canada lance une consultation nationale pour établir une stratégie sur l’économie numérique », Industrie 
Canada, 10 mai 2010.

2 Aperçu du Programme des centres d’excellence en commercialisation et en recherche, Réseaux de centres d’excellence du Canada, 
www.nce-rce.gc.ca. 

3 L’écart entre le Canada et les États-Unis sur le plan des TIC augmente de 40 p. 100, CNW news, 22 octobre 2010.

4 « La concrétisation des solutions écologiques – Le CRC appuie les réseaux de prochaine génération », Centre de recherches sur les 
communications, Coup d’œil technologique, numéro 13, hiver 2010.

5 « La concrétisation des solutions écologiques – Le CRC appuie les réseaux de prochaine génération », Centre de recherches sur les 
communications, Coup d’œil technologique, numéro 13, hiver 2010.
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Avantages concurrentiels du Canada

Avantage :  
Des coûts salariaux concurrentiels  
en R-D
Le coût des salaires offerts aux cadres de la R-D au Canada 
est concurrentiel si on le compare à celui qui a cours dans les 
villes d’Asie, d’Europe et des États-Unis. 

Le graphique ci-contre illustre les taux de rémunération 
des cadres en R-D à l’emploi de firmes multinationales. 
Un chef de la recherche et du développement dirige la 
fonction de R-D dans une multinationale; il coordonne 
des unités de recherche dans un nombre limité de pays, 
dans un grand centre de R-D ou pour une seule gamme 
de produits. Il s’agit de produits hautement techniques 
et nécessitant des années de développement. 

Les montants des rémunérations présentées dans ce 
graphique comprennent le salaire de base ainsi que 
des indemnités additionnelles, telles que des primes de 
rendement et d’encouragement.

Avantage : 
Un vaste bassin de chercheurs en R-D  
très expérimentés
Le nombre de chercheurs chevronnés et hautement qualifiés 
en R-D au Canada constitue un avantage pour les entreprises 
qui souhaitent ouvrir ou élargir une installation de R-D. Il y a 
près de 35 000 chercheurs à Montréal seulement, et un total 
de 40 000 à Toronto et à Vancouver, ce qui fait des trois plus 
grandes villes au Canada l’endroit idéal où mener des activités 
dans ce domaine. 

Le graphique ci-contre dénombre les chercheurs 
menant des activités de R-D, en 2011, dans différentes vil-
les canadiennes et étrangères.

Sources : fDi Benchmark; fDi intelligence d’après des données du 
Financial Times Ltd

Chercheurs en recherche et développement (estimations)
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Sources : fDi Benchmark; Towers Watson, 2010/11 Global 50 
Remuneration Planning Report 

Chef de la recherche et du développement
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Avantage :  
Une bonne protection de la propriété 
intellectuelle
La protection de la propriété intellectuelle (qui inclut la pro-
tection des brevets) est fondamentale pour les entreprises 
du secteur des communications sans fil, qui consacrent des 
années de recherche à la mise au point de nouveaux produits. 
Comme l’illustre le graphique ci-contre, le Canada offre un 
niveau élevé de protection de la propriété intellectuelle.

Ce graphique qualifie les villes sélectionnées sur une 
échelle de 0 à 7, où 0 signifie que la protection de la 
propriété intellectuelle est « très faible » et 7, qu’elle 
est « très élevée ».

Avantage : 
Des coûts salariaux concurrentiels  
en génie
L’ingénieur principal exécute des fonctions de gestion géné-
rale. Il peut superviser les employés au niveau d’entrée et 
possède habituellement au moins sept ans d’expérience à  
ce poste.

Les montants des rémunérations présentées dans ce 
graphique comprennent le salaire de base ainsi que 
des indemnités additionnelles, telles que des primes 
de rendement et d’encouragement.

Sources : fDi Benchmark; Towers Watson, Global 50 Remuneration Report 
2010-2011

Sources :  fDi Benchmark; Forum économique mondial, Rapport sur la 
compétitivité globale (2010/11)
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Avantage :  
Taux favorable d’imposition du revenu 
des sociétés
Le taux d’imposition du revenu des sociétés au Canada  
se compare très favorablement à celui des autres pays. 

Le graphique ci-contre indique l’impôt sur le revenu 
payé par les entreprises dans différentes villes. Les 
chiffres indiquent l’impôt payé en tant que pourcentage 
du profit brut des entreprises en 2009-2010. 

Avantage :  
Contributions peu coûteuses à la  
sécurité sociale
Même si les travailleurs au Canada bénéficient d’un très bon 
régime de sécurité sociale, les coûts pour les employeurs ne 
sont pas nécessairement plus élevés. Au Canada, la contri-
bution moyenne des employeurs à la sécurité sociale est 
moindre que les contributions versées dans plusieurs états 
des États-Unis, en Europe et en Asie.

Le graphique ci-contre illustre le pourcentage du 
salaire d’un employé que les employeurs doivent verser 
à titre de contribution à la sécurité sociale. 

Sources : fDi Benchmark; Banque mondiale, Doing Business 2010; Tax 
Foundation, National and State Corporate Income Tax Rates, U.S. States and 
OECD Countries, 2009; KPMG, Income Tax Rates for General Corporations 
2008-2009. 

Sources : fDi Benchmark; Deloitte International, International Tax 
and Business Guide (Oct. 2009); Towers Watson, 2009/2010 Global 50 
Remuneration Planning Report; fDi intelligence d’après des données  
de Towers Watson (Aug. 2010); fDi intelligence d’après des données de 
l’International Social Security Association (ISSA).
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Colombie-Britannique
Avec des revenus de plus de 3 milliards de dollars provenant de 1 150 entre-
prises dont Wavefront, GLENTEL, Star Solutions et Vecima Networks, 
Vancouver est un chef de file mondial en matière de convergence des médias 
numériques et des communications sans fil et mobile. Plaque tournante de 
la R-D dans le domaine du sans-fil, Vancouver accueille le centre de R-D 
de Nokia, et d’autres joueurs importants comme Sierra Wireless et PMC-
Sierra. En outre, Tellabs a récemment ouvert un centre de R-D dans la ville. 
Vancouver dispose d’un vaste bassin de talents formés par des établissements 
de premier plan, comme l’Université de la Colombie-Britannique, l’univer-
sité Simon Fraser et l’Institut Herzberg d’astrophysique du Centre national 
de recherches Canada.

Alberta
Calgary accueille plusieurs multinationales de premier plan, notamment 
Sanmina-SCI, Hemisphere GPS, Wedge Networks et Novatel Wireless. Un nombre 
grandissant d’autres entreprises sont établies à Calgary, dont Techforce 
Telecom, qui y a ouvert un bureau en juin 2009. À Calgary, les entreprises 
canadiennes clés dominant le secteur du sans-fil et des télécommunications  
sont Widality, Meta4hand, Blackline GPS et Baseband Technologies. L’Université 
de Calgary, TRLabs et le centre d’essai du Network for Emerging Wireless 
Technology (NEWT) contribuent à la recherche dans ce secteur.

La grappe microélectronique d’Edmonton repose sur Micralyne, l’un des 
principaux fabricants indépendants de microsystèmes électromécaniques 
(MEMS) du monde. Les centres de recherche de haut niveau soutenant cette 
grappe sont l’Université de l’Alberta, l’Institut national de nanotechnologie du 
CNRC, le centre de recherche NanoFab, nanoAlberta et l’Alberta Centre for 
Advanced MNT Products (ACAMP). Au nombre des entreprises du domaine de la 
microtechnologie, de la nanotechnologie et des microsystèmes électromécaniques 
figurent Norcada, Harding Instruments et BigBangwidth. 

Le secteur des communications sans fil au canada :  
un survol  
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Ontario
Huawei, Sun Oracle et ZTE Corporation comptent parmi les plus de 
 3 300 entreprises de haute technologie présentes dans la grande  
région de Toronto, et Oracle fait partie des 25 multinationales de TI  
les plus performantes du Canada (selon le rapport de 2010 du Branham 
Group). L’Université de Toronto (Communications Research Institute, 
NANOnetwork), l’université York et l’Institut de technologie de l’Université de 
l’Ontario ont tous obtenu des succès remarquables en matière de formation 
d’employés hautement qualifiés et de conduite de recherches de  
haut niveau. 

Le « triangle technologique » du Canada dans la région de Kitchener-
Waterloo, en Ontario, est le siège de Research In Motion et de Teledyne 
DALSA, des entreprises de renommée mondiale. Les multinationales Icera 
(Sirific Wireless), LSI et Sandvine ont également une forte présence dans 
le domaine de la R-D. Les universités les mieux cotées de la région, soit 
l’Université de Waterloo et l’université Wilfrid Laurier, forment des personnes 
de talent dont profitent les 700 entreprises de haute technologie que l’on 
trouve dans la région. Parmi les centres de recherche qui soutiennent 
cette plaque tournante figurent le Communitech Research Accelerator, le 
Waterloo Institute for Nanotechnology (WIN), le Centre for Wireless com-
munication (CWC) et le Centre for Automotive Research (WatCAR).

La capitale nationale du Canada, Ottawa, accueille plus de 1 600 entreprises 
de haute technologie. Avaya, Alcatel-Lucent, Bridgewater Systems, Ciena, 
Cisco, CMC Electronics, DragonWave, Ericsson, Mitel, QNX Software Systems 
et SiGe Semiconductor ont toutes une forte présence dans le domaine de la R-D 
à Ottawa. La société Huawei s’est jointe à ces entreprises canadiennes et à ces 
multinationales de premier plan en avril 2010 lorsqu’elle a officiellement 
ouvert un centre de R-D. Le secteur est soutenu par le Centre de recherche 
et d’innovation d’Ottawa (OCRI), l’Alliance canadienne pour les technologies 
avancées (Alliance CATA), l’Association canadienne de la technologie de 
l’information (ACTI), l’Institut de technologie de l’information du CNRC et 
le Centre canadien de fabrication de dispositifs photoniques du Canada. 
L’Université d’Ottawa, l’université Carleton et le Collège Algonquin contribuent 
à alimenter le bassin de personnes talentueuses requises par ce secteur.

Québec
Montréal est le siège du plus important centre de R-D et de services  
d’Ericsson à l’extérieur de la Suède. Au nombre des principales entreprises 
spécialisées dans le matériel de télécommunications, la microélectronique 
et la photonique présentes dans la ville, on retrouve Wavesat, EXFO, Miranda 
Technologies et Ultra Electronics. La plaque tournante montréalaise des médias 
numériques de pointe s’inscrit parmi les 5 000 entreprises dans le domaine des 
TIC, lesquelles génèrent des revenus annuels de 9 milliards de dollars. Grâce à 
ses quatre grandes universités et à ses sept autres établissements d’ensei-
gnement supérieur, la région de Montréal forme un nombre élevé d’étudiants 
et de diplômés universitaires aptes à satisfaire les besoins de main-d’œuvre 
des entreprises dans cette grappe.

Le Centre d’innovation en microélectronique de Bromont est un centre 
d’excellence mondial en technologies d’encapsulation de puces électroniques 
de même qu’en microsystèmes électromécaniques. Ce centre, d’une valeur de 
218 millions de dollars, est le fruit d’un partenariat entre DALSA Corporation, 
IBM Canada, l’Université de Sherbrooke et les gouvernements du Québec et 
du Canada.



Avantages concurrentiels du Canada
Avantage :  
Une étape suffit pour enregistrer une 
entreprise au Canada
Au Canada, une seule procédure permet aux investisseurs 
d’enregistrer leur entreprise. Ils choisissent simplement 
l’autorité fédérale ou provinciale appropriée et enregistrent 
le nom de leur entreprise en présentant les formulaires adé-
quats et en payant les frais qui s’y rattachent. Une fois qu’elle 
a obtenu son statut légal, l’entreprise pourra s’inscrire auprès 
des divers organismes qui réglementent son champ d’acti-
vité et qui appliquent les lois fiscales et le code du travail.  

8

Sources : fDi Benchmark; Banque mondiale, Doing Business 2010

Nombre de procédures requises pour enregistrer 
une entreprise
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Sources : fDi Benchmark; fDi intelligence d’après des données du  
Financial Times Ltd

Sources : fDi Benchmark; fDi intelligence d’après des données du 
Financial Times Ltd

Avantage :  
Excellente qualité de vie à un coût abordable
Les villes canadiennes offrent une qualité de vie exceptionnelle à un prix abordable. Par comparaison, le coût de la vie dans des 
villes comme Calgary, Toronto, Ottawa, Montréal et Kitchener-Waterloo est plus bas qu’aux États-Unis et dans certaines villes 
d’Asie, mais la qualité de vie y est plus élevée. En 2011, l’Economist Intelligence Unit a désigné Vancouver comme étant la ville où 
il est le plus agréable de vivre dans le monde; Toronto et Calgary, quant à elles, se classent également parmi les 10 meilleures. 

Le graphique ci-dessous donne l’indice de la qualité  
de vie.

Indice du coût de la vie Indice de la qualité de vie

Le graphique ci-dessous évalue différents coûts de la 
vie, y compris celui du logement.
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Centre de technologie sans fil

Facteur coût Superficie

Propriété Mètres carrés

Occupation (location/bureau 
en ville) 600 m2

Type d’employé  effectif

Technologie de l’information

Analyste de réseaux 1

Ingénieur de réseaux 1

Programmeur 5

Chef d’équipe de projet 1

Concepteur principal 1

Cadre dirigeant 1

Programmeur principal 1

Analyste principal  
des systèmes 1

Ingénieur en développement 
de logiciels 4

Directeur du développement 
de logiciels 1

Programmeur de logiciels 10

Analyste de systèmes 2

Concepteur de systèmes 1

Total 30

Étude comparative des pôles d’investissement
Les tableaux et les graphiques des pages précédentes ont été générés par fDi Benchmark. Cet outil, un service offert par 
Financial Times Ltd, se fonde sur des bases de données et des évaluations de lieux en ligne pour mesurer l’attrait de pays, 
d’états/de provinces et de villes partout dans le monde, dans des secteurs particuliers et en matière d’investissement.

Les villes canadiennes et étrangères suivantes ont été choisies comme villes de référence étant donné qu’on y trouve 
une forte concentration d’entreprises se spécialisant dans les communications sans fil : Calgary, Chicago, Dallas, Espoo 
(Finlande), Kitchener-Waterloo, Montréal, Murray Hill, Ottawa, Paris, Raleigh-Durham, San Diego, Seattle, Shenzhen, 
Stockholm, Tokyo, Toronto et Vancouver.

Entreprise modèle : centre de technologies sans fil comptant 30 employés et situé au centre-ville.

Aperçu du modèle  
de pondération pondération

Disponibilité et qualité de la  
main-d’œuvre 40 %

Présence d’une  
grappe industrielle 40 %

Climat d’affaires général 10 %

Infrastructure et accessibilité 5 %

Cadre de vie 5 %

Propriétés du modèle qualitatif/pondération
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Investir au Canada –  
On a vos affaires à cœur

AVANTAGES CONCURRENTIELS DU CANADA

Le Canada peut se vanter de ses multiples atouts et de son 
potentiel inégalé. C’est un pays où les entreprises peuvent  
aspirer à atteindre l’excellence à l’échelle mondiale. 

UNE MAIN-D’ŒUVRE TRÈS INSTRUITE 
Le Canada se classe au deuxième rang des pays de l’Organisation de coopération et de 
développement économiques (OCDE) en matière d’éducation supérieure. (Source : IMD, 
World Competitiveness Yearbook 2010)

UN CONTEXTE COMMERCIAL INVITANT
Selon l’Economist Intelligence Unit, le Canada se classe au premier rang des pays du G-7 
comme meilleure destination d’affaires pour les cinq prochaines années. (Source : The 
Economist Intelligence Unit, The Business Environment Ranking, mars 2011)

UNE ÉCONOMIE SOLIDE
Depuis le troisième trimestre de 2009, l’économie du Canada a connu une croissance 
soutenue pendant six trimestres consécutifs et elle s’est complètement rétablie  
des pertes d’emplois et de production dues à la crise économique mondiale. (Source : 
Ministère des Finances du Canada, Budget 2011)

UNE STABILITÉ FINANCIÈRE
Depuis trois ans, le Forum économique mondial a choisi le système bancaire canadien 
comme étant le meilleur au monde.

DES TAUX D’IMPOSITION PEU ÉLEVÉS
Le taux d’imposition du Canada sur les nouveaux investissements est le plus bas des 
pays du G-7 et le taux d’imposition du revenu des entreprises est parmi les moins éle-
vés. (Source : Ministère des Finances du Canada, octobre 2010)

RECHERCHE SCIENTIFIQUE ET DÉVELOPPEMENT EXPÉRIMENTAL
Le Canada offre un programme de Recherche scientifique et de Développement expérimen-
tal (RS et DE) très généreux et les coûts dans les secteurs économiques tributaires de la 
R-D y sont les plus bas parmi les pays du G-7. (Sources : KPMG, Choix concurrentiels 2010, OCDE)

ALENA
Grâce à l’ALENA (Accord de libre-échange nord-américain), le Canada a accès à plus de 
448 millions de consommateurs, représentant un PIB combiné de plus de 16,3 billions 
de dollars américains. (Source : Banque mondiale, World Development Indicators Data, 2010)

UN PAYS OÙ IL FAIT BON VIVRE ET TRAVAILLER
Des universités de classe mondiale, un système de soins de santé reconnu dans le monde 
entier, des villes accueillantes et des paysages à vous couper le souffle font du Canada 
un endroit idéal où investir, travailler, vivre et y élever une famille. (Sources : Programme 
des Nations Unies pour le développement, Rapport sur le développement humain 2010; Economist 
Intelligence Unit, Global Liveability Report 2010)
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